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spécial  él ect ions  europé ennes

M. X : « il y a en France une majorité de gauche »
Citoyen du Monde à Montrouge (CMM) a rencontré à nouveau M. X , toujours dissimulé dans un grand manteau, et derrière d’épaisses  
lunettes noires. Un appareil permet de modifier sa voix. Impossible même de savoir si sous ce nom se cache un homme ou une femme…

CMM : Quels enseignements tirez-vous des élections au niveau de l’Europe ? 

M. X :  En premier lieu,  l’abstention record (près de 60 %) est le signe d’un divorce grandissant 
entre les peuples et les institutions de l’Union européenne.  

Les citoyens des différents pays  de l’Union ont du mal,  et on les comprend, à percevoir en quoi ils 
peuvent  peser  sur  les  décisions  au  niveau  européen.  Les  institutions  sont  complexes.  Le  rôle  du 
Parlement est mal perçu (quelle est sa part d’initiative ? dans quel domaine est-il compétent ?...)

La recherche permanente du consensus conduit à  gommer les clivages, et nuit au débat démocratique. 
Celui-ci  n’a lieu que pays  par pays,  sans qu’apparaissent au niveau européen les différences sur les 
grandes orientations. Celles-ci pourtant existent bien. La question a été symbolisée par le soutien ou non 
au renouvellement du mandat du président de la Commission, M. Barroso, mais la position du PSE (non 
au renouvellement) a été rendue inaudible par l’absence de candidat identifié, et par le soutien exprimé à 
M. Barroso par deux Premiers ministres socialistes (MM Zapatero et Brown).  

Une fois encore, le débat a été délibérément escamoté par les principales organisations politiques, et par 
les médias, qui n’ont guère cherché à éclairer les enjeux, au cours d’une campagne extrêmement courte. 

Enfin et surtout, le fait, qui confine au déni de démocratie, d’avoir  contourné la volonté des électeurs 
consultés par référendum sur le projet de constitution européenne, en France, en Irlande et aux Pays-Bas, 
en faisant adopter en catimini le traité de Lisbonne, a considérablement aggravé le divorce entre les 
peuples et l’Union.  

La  seule  façon  de  redonner  à  l’Union européenne  le  soutien  populaire  qui  lui  fait  défaut  serait  de 
convoquer  au  niveau  européen  une  Assemblée  constituante,  chargée  d’élaborer  un  projet  de 
Constitution, qui serait ensuite soumis à référendum dans chacun des pays membres. Cette Constitution 
devrait se limiter à définir les règles de fonctionnement des institutions. 

En second lieu, on peut observer d’une part une nette  poussée écologiste, et d’autre part un recul des 
partis sociaux-démocrates. La poussée écologiste montre une prise de conscience grandissante, de la 
part des citoyens, de la gravité des problèmes qui se posent à l’humanité, qu’il s’agisse du réchauffement 
climatique ou de l’épuisement des ressources fossiles. Le recul des partis sociaux-démocrates est sans 
doute en rapport avec le terrain que ceux-ci ont cédé, sur le plan des idées et des projets, aux libéraux.
Dans le cas de l’Espagne et de la Grande-Bretagne, s’ajoutent vraisemblablement le désaveu d’équipes 
au pouvoir, auxquelles on impute plus ou moins la responsabilité de la crise financière et économique. 

CMM : Mais en France, on n’observe pas ce désaveu…

M. X :  L’UMP crie victoire, mais son score de 28 % est en réalité en recul par rapport à celui de Nicolas 
Sarkozy au  premier  tour  de  l’élection  présidentielle  (plus  de  31  %).  Et  ceci  alors  même  qu’elle  a 
débauché des personnes qui se réclamaient du centre ou même de la gauche. Elle n’a plus de réserve. 
Si même on ajoute les scores du FN, du MPF et de DLR, on n’arrive qu’à un total de 36,5%. 
L’addition des voix de gauche (PS, Europe écologie, Front de Gauche, NPA, LO) atteint 45,5 %.
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Ne se trouvent exclus de ces additions que le Modem (8, 5 %) et l’alliance écologique indépendante (3,5 
%).
Le  clivage  droite-gauche  continue  de   structurer  fortement  le  champ  politique.  Il  y  a  en  France 
aujourd’hui une nette majorité de gauche ; il n’y a pas de place pour un illusoire « Centre » -qui, 
historiquement, a toujours été une réserve pour la droite – indépendamment du talent de certains de ceux 
qui s’y sont fourvoyés. 

Cette majorité est d’autant plus nette que l’abstention est surtout le fait des classes populaires et des 
classes moyennes, et des jeunes (81 % d’abstention parmi les jeunes de 18 à 34 ans ! ) qui se trouvent 
parmi  les  premières  victimes  de  la  crise  financière  et  sociale,  et  de  la  politique  menée  par  ce 
gouvernement. 

Il n’empêche que si la victoire de l’UMP ne repose que sur des apparences, son résultat en nombre d’élus 
est  bien  réel,  et  nul  doute  hélas  que  son  chef  voudra  pousser  son  avantage,  sans  se  soucier  des 
souffrances supplémentaires que le durcissement de sa politique va engendrer. 
La gauche paie cher sa division.  

CMM : En février 2008, vous aviez déclaré à CMM : « le temps de la reconquête commence. » On en 
semble bien loin !

M. X : Et j’indiquais : « il faut fédérer les aspirations de ceux - de plus en plus nombreux - qui veulent 
que cela  change.  Il  faut  créer  une  Fédération de la  Gauche Démocrate,  Ecologique et Socialiste 
(FGDES), qui aille des petits partis d’extrême gauche aux orphelins du gaullisme social, en englobant 
bien  sûr  les  Socialistes,  les  Communistes,  les  Verts,  le  MRC,  les  Radicaux…  Chacune  de  ces 
organisations  a son histoire,  et  doit  conserver  son identité.  Mais elles  doivent  apprendre à se parler 
davantage. Elles doivent se lier par des accords électoraux. Elles doivent se concerter, aux différents 
échelons géographiques,  pour désigner des candidats et élaborer des programmes. »
Contrairement aux apparences, la reconstruction est en route. 
Au PS, une nouvelle majorité,  certes encore fragile,  est  à l’œuvre, marquant une nette inflexion par 
rapport à l’immobilisme qui a précédé. De nouvelles voix se font entendre, telles que celle de Benoît 
Hamon. 
Un Front de gauche s’est constitué, voulant servir d’amorce à des rassemblements toujours plus vastes.
La LCR a abandonné ses références trotskistes pour créer un parti plus ouvert, NPA. 
La question écologique rencontre un écho dans l’opinion, qui ne se satisfait pas des faux-semblants du 
gouvernement dans ce domaine. Et Cohn-Bendit a su rassembler autour des Verts des personnalités de 
poids comme José Bové et Eva Joly (nul doute que celle-ci saura faire preuve, au parlement européen, de 
pugnacité pour combattre les paradis fiscaux). Il est clair pour la grande majorité que le libéralisme sans 
frein –qui vise à  toujours plus de gaspillages  et  d’inégalités-  n’est  pas compatible  avec une gestion 
économe des ressources de la planète. Les soi-disant « écolos » qui ne sont pas antilibéraux sont pour le 
moins inconséquents. 

Et la claque prise par le PS, avec un score réduit à 16 %, l’oblige à une prise de conscience. 
Dès le soir du 7 juin, Arnaud Montebourg appelait à créer un « nouveau parti de toutes les gauches », et 
Martine Aubry, à la « rénovation , s’ouvrir vers la société, rassembler toute la gauche ». 

Oui, le temps de la reconquête commence. 

Et ce n’est pas que l’affaire des états-majors, cela concerne tous les militants, tous les citoyens, qu’ils 
soient ou non membres d’un parti politique ou d’une association. 

Sans attendre, il faut multiplier les résistances aux décisions iniques, il faut engranger les succès partiels,  
il  faut  soutenir  les luttes  des travailleurs  et  des  défenseurs  des  droits  de l’homme,  il  faut  organiser 
l’entraide. 

Et  il  faut  trouver  les  moyens  pour  que  les  plus  désespérés  de  la  population,  les  jeunes,  les 
laissés-pour-compte, retrouvent des raisons d’espérer. 
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Résultats des élections européennes du 7 juin 2009 (source :   Parisien libéré)

Montrouge Malakoff Bagneux Hauts de Seine France

Inscrits 26 350 18 853 20503 928 107

Exprimés 46,2 % 44,9% 37,1% 44,4% 40,5 %

UMP 3248 (26,7%) 1249(14,8%) 1276 (16,8%) 34,4 % 28,5 %

PS 1883 (15,5%) 1136 (13,4%) 1115 (14,7%) 12 % 17 %

Europe Ecologie 3082 (25,3%) 2087 (24,7%) 1349 (17,8%) 20,7 % 16 %

Modem 1131 (9,3%) 648 (7,7%) 606 (8, 0 %) 9,1 % 8,5%

Front de gauche 714 (5,9%) 1804 (21,3%) 1462 (19,2%) 5,4 % 6,5%

FN 372 (3,1%) 299 (3,5%) 355 (4,7%) 3,3 % 6,5%

MPF-CNPT nc nc nc 5 %

NPA 392 (3,2%) 330 (3,9%) 376 (4,9 %) 2,6 % 5 %

Alliance écologique
 indépendante

nc nc nc 3,5%

Debout la République 264 (2,2%) 110 (1,3 %) 142 (1,9%) 2 % 1,5%

Lutte ouvriere 69 (0,6%) 89 (1,1%) 95 (1,3 %) 0,6 % 1%

Droite (UMP+ FN + DLR) 32,0 % 19,6% 23,4 % 42,4 % 36,5 %

Gauche (PS, Europe écologie
Front de Gauche, NPA, LO)

50,5 % 64,4 % 57,9 % 41,3 % 45,5 %

Sur le site http://pagesperso-orange.fr/citoyens-a-montrouge on peut lire notamment d’ anciens numéros de cette lettre « Citoyen du monde à Montrouge », et des 
notes de lecture, …). Si vous souhaitez que cette lettre mensuelle soit adressée à d’autres personnes de votre connaissance, indiquez leur adresse électronique à  
jean-paul.alletru@wanadoo.fr.  N’hésitez pas à la rediffuser. Si vous souhaitez ne plus la recevoir,  ou si vous voulez faire part de réactions,  commentaires,  
informations, faites le savoir par un message à cette même adresse. 
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